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A MES AMIS ...X.

-L'humble reine des cieux solitaire et blafarde,
Prodiguant à celui qui l'aime et la regarde
les douceurs de l'amour, les charmes du regard
-Ce qui bannit toujours le doute et le bazard-
Parcourait lentement le vaste et grand empire
Qu'elle éclaire avec art, qu'elle égaie d'un sourire.
Comme le doux ", -'.iser de la mère à l'enfant
-Enlève le chagrin de son cSeur sotiplirt,
'Comme le mot d'amour de l'époux à sa femme
'Chasse Ze doute obscur qui bouleversait son âme,
k..a pàleur de l'éclat de si terne lueur
Enlevait à la nuit son voile de noirceur.
L'auréole azurée autour de sa figure
Resplendissait partout sur toute la nature.
Son rayon argenté brillait au firmament
Et traversant les airs descendait lentement
Pour parer le fleuve de mille couleurs vives,
Dormir sur nos gazons et jouer isur nos rives.
U- ciel ttait vaste et haut le zénith était pur:

C'était le vase beau dans le sublime azur.
Des nuages sveltes, élancés, un peu sombres
Broidés et colorés, nuancés dr mille ombres
Formnaiezt à Ihforizon de ravissamnts tableaux.
La nuit faisait cesser le concert des oiszeaux.
La campagne dormait et la ville bruyante
Avait aussi fermé sa paupière pesante.
Le silence caché sous le voile du bruit
Commençait à jouer son rôle de la nuit.
Et cepe~ndant parfois on entendait encore
Le bruit de la roue sur le pavé sonore
Et le galop pesa-nt d'un cheval ab~attu
Commandé par les cris d'un cocher sans vertu.
Et moi -Mu dans mua chambre, assi.s à ma fenétre,
Alors que j'admirai.; jéhova, ce grand Etrc,

Viilmùme à l'ombre, à tous !us regards pieux
-'Nais quoique révélé cncorc mystérieux-
Que le ciLA azuré offrait à ma pensée
Et que je trouvais bien conforme à mon idée;
Alors que j'ézouzais, avec recucillerncrt
Lzs dcrnicrs bruits du jour qui fuyaient lentement,
LCs soupirs de la biisz aux ailes, carcessantez,
Les deux propos de l'arbre aux feuilles murmurantes
Et ce murniur du'sert. quu toujours on entend.
Lorsqzu'en czt là tout sezul avec 't'air et le vcnt:
Et cqZe ": contcmplais cctte voûte Ctoill'a
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